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GRAND CAFÉ-HÔTEL DE LA ROTONDE, Saïgon 

 

Coll. Olivier Galand 
Saïgon. — Rue Catinat : Café de la Rotonde (Mottet et Cie, éditeur) 

———— 
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Coll. Olivier Galand 
Saïgon. — Entrée de la rue Catinat, côté du port : Café de la Rotonde (Victor Fiévet, Hanoï, éditeur) 

 

Coll. Olivier Galand 
Saïgon. — Rue Catinat (Planté, éditeur, Saïgon) 
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Coll. Olivier Galand 
Saïgon. — Entrée de la rue Catinat. Café de la Rotonde (Poujade de Ladevèze, éditeur) 

Carte postale expédiée le 7 nov. 1910 
 

Coll. Olivier Galand 
Saïgon. — Entrée de la rue Catinat. (coll. Dieulefils) 
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Coll. Olivier Galand 
Saïgon. — Café de la Rotonde. Drapeau étoilé au balcon (cachet du 8 fév. 1906) 

———— 

Saïgon 
Hôtels et Restaurants 

(Annuaire général de l’Indochine française, 1901, II-719) 

Hôtel de la Rotonde, Mathieu, rue Catinat. 
——————— 

Annuaire général de l’Indochine, 1906, p. 532 : 
Saïgon, rue Catinat, 2 : Mme et M. Grilhon, propriétaire du café de la Rotonde.  
——————— 

GRAND CAFÉ-HÔTEL DE LA ROTONDE 
M. BRIGNON, propriétaire, successeur de C. Grilhon 

(Les Affiches saïgonnaises, du 17 octobre au 12 décembre 1919) 
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Les taxes municipales 
(L’Écho annamite, 24 février 1921) 

De l'Opinion  
La Rotonde qui, l'an passé, occupait 150 mètres carrés de terrasse, au prix de 37 p. 

50 par mois, en occupe seulement 87 mètres carrés à l’heure actuelle et doit payer une 
taxe mensuelle de 104 p. 40.  

Mais il faut remarquer qu'en dehors de la surface taxée, les cafetiers et restaurateurs, 
sauf la Rotonde, font, très fréquemment, sur la partie réservée à la circulation, une 
emprise non taxée qui représenterait une taxe de 1 p. 60 à 0 p. 32 par jour.  

—————————————————————— 

Saïgon  
(L’Avenir du Tonkin, 7 mars 1923) 

Au Cercle sportif  
Le bal du Cercle sportif obtint un immense succès. On évalue le nombre des 

danseurs à plus de quatre cents. Un entrain indescriptible se soutint pendant toute la 
nuit. 

Toutes les personnalités civiles et militaires y assistaient. Un très beau menu fut servi 
par M. Walthausen, propriétaire de la Rotonde. Le bal se termina à cinq heures du 
matin. Remarqué messieurs et mesdames Outrey, Fays, Héraud, Foray, Darles.  

http://www.entreprises-coloniales.fr/inde-indochine/Cercle_sportif_saigonnais.pdf


——————————— 

(L’Écho annamite, 11 février 1924) 

Le directeur de l'hôtel de la Rotonde, M. Vigroux, représentait les hôteliers de 
Saïgon… 

M. Vigroux, en tant qu'hôtelier, affirme que le jardin botanique constitue une des 
plus belles attractions de Saïgon et déclare que sa fermeture [à la circulation 
automobile] ne constitue une gêne pour personne.  

—————————————————————— 



 

Coll. Olivier Galand 
Saïgon. — Rue Catinat. Édit. Comiel, Saïgon.  

[Comiel étant l'adr. télégr. du Comptoir industriel - Tout pour l'auto, rue d'Espagne] 
 

Coll. Olivier Galand 
Saïgon. — Grand Hôtel de la Rotonde 

Édition photo Nadal, Saïgon. — Imp. Braun. 
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Coll. Olivier Galand 
Saïgon. — Rue Catinat et quai Rigault-de-Genouilly 

Grand Hôtel de la Rotonde 
Édition photo Nadal, Saïgon. — Imp. Braun. 

—— 

GRAND HOTEL DE LA ROTONDE 
(Annuaire général de l’Indochine française, 1925, p. I-87) 

sur les quais et 2, rue Catinat, Saïgon 
M. Ar[thur] WALTHAUSEN, propriétaire. 
—————————————— 

Souscription en faveur de victimes des inondations en Cochinchine 
(L’Écho annamite, 7 octobre 1925) 

Walthausen, propriétaire de l'Hôtel de la Rotonde 10.00 
—————————————— 

COCHINCHINE 
(L’Indochine : revue économique d’Extrême-Orient, 5 juin 1926) 

M. Grilhon, qui fut propriétaire de la Rotonde à Saïgon et qui était rentré en France il 
y a quatre ans, est mort à Nice.  

——————————— 

http://www.entreprises-coloniales.fr/empire/Coll._Olivier_Galand.pdf


COCHINCHINE 
(L’Indochine : revue économique d’Extrême-Orient, 20 novembre 1926) 

Reviennent en France : M. Walthausen.  
—————————————————————— 

Chronique de Saïgon  
Fiançailles  

(L’Écho annamite, 1er février 1929) 

Hier ont été célébrées les fiançailles de Mlle Madeleine Pham van Bui, avec l'un de nos 
rédacteurs, M. To ngoc Tuyen. Un grand dîner a été offert à cette occasion par notre 
ami dans la villa de sa fiancée à ses amis journalistes et aux amis de sa charmante future 
épouse.  

Le dîner était servi par le Grand Hôtel de la Rotonde et il était des plus succulents. Le 
service, dirigé par M. Walthausen lui-même, le sympathique propriétaire de la Rotonde, 
était impeccable.  

Nos meilleurs vœux de bonheur et de prospérité aux jeunes fiancés et nos 
félicitations aux heureux parents.  

——————— 

COCHINCHINE 
(L’Indochine : revue économique d’Extrême-Orient, 20 mars 1929) 

On se rappelle que, le 22 janvier, la Commission plénière des théâtres, réunie à 
Hanoï, s'était prononcée pour le principe d'une troupe unique jouant à Saïgon en 
novembre, décembre et avril et à Hanoï et Haïphong en janvier, février et mars […].  

En Cochinchine, les commerçants protestèrent contre ces dispositions, réclamant la 
troupe complète pour décembre, janvier et février qui seraient les mois où elle aide le 
plus aux affaires et M. Walthausen, directeur de l'Hôtel de la Rotonde, prit l'initiative 
d'une pétition dans ce sens qui fut signée par la plupart des commerçants de la place.  

…………………………… 
—————————————————————— 

Première d’une série de publicités 
(L’Écho annamite, 11 avril 1929) 

 

Spécialités de banquet servis en ville et dans l’intérieur 
Plats et pâtisseries sur commande 

Prix modérés et spéciaux pour les indigènes 
Tél. no 217 

Angle rue Catinat et quai de Belgique 
—————————————————————— 



Inauguration d'une pagode à Dong-Mon 
(La Dépêche d'Indochine, 2 septembre 1929) 

(De notre correspondant de Long Thanh) 
Samedi 31 août eut lieu, à Dong-Mon (Long-thanh), l'inauguration d'une pagode 

offerte au village par Mme Vve Phu-An, de Soctrang. 
Après les cérémonies rituelles et religieuse, un grand banquet d'une cinquante de 

couverts fut servi vers 8 h. du soir, par les soins du Grand Hôtel de la Rotonde, de 
Saïgon, dont le menu, dressé par notre Vatel saïgonnais Walthausen, fut grandement 
apprécié par les convives. Il était d'aillleurs rédigé comme suit : 

Consommé velours 
Bar à la parisienne 
Feuilleté Rotonde 

Côtelettes d'agneau bouquetière 
Pointes d'Argenteuil à la crème 

Dinde truffée aux perles du Périgord 
Salade neige d'Orient 
Fromages de France 

Pêches Melba 
Pâtisserie — Petits fours 

Fruits — Dessert 
Café — The 

Liqueurs 
Vins : 

Bordeaux blane 
Bourgogne rouge 

Champagne Moët et Chandon 

La fête se terminait très tard et parmi les convives, nous notons : M. le docteur Vielle 
et Mme, de Giadinh, MM. de Rolland, Gilot, Sinnas, le phu Tu, de Biênhoà, de phu Hai, 
de Long-Thanh, M. et Mme Phan Huan, de Soctrang, le phu Long-Phan, de Hué, etc. 
Fête très réussie dont les invités garderont longtemps le meilleur souvenir. 

—————— 

Échos et potins 
Fête annuelle de la Cagouille cochinchinoise 

 
(Le Merle mandarin, 5 octobre 1930) 

Ce sont les originaires des Charentes, pays du cognac, qui se réunissent sous cette 
appellation quelque peu mystérieuse et samedi soir, dans la salle de la Philharmonique, 
pour rappeler au cœur de chacun le souvenir du pays natal, l'amicale donnait son 
banquet annuel, suivi d'une fête très réussie.  

Le menu, rédigé en patois charentais et confectionné par le maître Walthausen, fut 
longuement apprécie par les dîneurs, qui s'attardèrent à déguster les mets et les crus 
divers, excitant la convoitise de ceux qui vinrent à la fête, attendant impatiemment dans 
les fauteuils de la salle de spectacle que ces agapes généreuses prissent fin. […] 

http://www.entreprises-coloniales.fr/inde-indochine/Cagouille_cochinchinoise.pdf


———————————— 

Les clients du Parquet   
(L’Écho annamite, 20 décembre 1930) 

[…] 2° Nguyên van Di, 17 ans, dt à Giadinh, Nguyen van Tê, 17 ans, dt ruelle 
d'Arras, Nguyên van Lâm, 20 ans, dt rue Sabourain, Nguyên van Du, 22, bd Galliéni, 
tous boys, Tân van Cu, 22 ans, relieur, dt ruelle Paul-Blanchy, Nguyên van Thanh, 27 
ans, boy sans emploi, dt à An loi Xa (Giadinh), Lê van Su, 37 ans, Truong van Nho, 34 
ans, Ngô v Nho, 34 ans, et Chang Kioh Hiêu, pour détournement du prix de diverses 
consommations, s'élevant au total à 200 $ 00, au préjudice du directeur-propriétaire du 
Grand Hôtel de la Rotonde.  

——————— 

UNE FÊTE DES AILES 
———— 

Le meeting d'aviation de Tân-son-Nhut 
(La Dépêche d'Indochine, 29 décembre 1930) 

La fête d'aviation organisée par l'Aéro-Club de Cochinchine s'est déroulée hier sur le 
terrain de Tan-son-Nhut. Dès 15 heures, les autos se suivaient sur le tour de l'Inspection 
et, arrivées à Tan-son-Nhut se rangeaient en file au bord du terrain. Sous un hangar, le 
buffet, tenu par le sympathique propriétaire de la Rotonde, M. Walthausen, offrait ses 
rafraîchissements aux gosiers altérés. Et ce ne fut pas de trop, car le soleil, à cette heure 
du jour, était plutôt ardent.  

…………………… 
———————————— 

Ci-dessous 
Publicité 

Messageries maritimes, Renseignements à l’usage des passagers. Escale de Saïgon, 1931.  
Coll. Anne-Sarah David 

http://www.entreprises-coloniales.fr/inde-indochine/Aero-club_Cochinchine.pdf


 



COCHINCHINE 
(L’Indochine : revue économique d’Extrême-Orient, 20 août 1931) 

M. Walthausen, directeur de l'hôtel de la Rotonde, a déposé son bilan le 1er juillet. 
Ses engagements ne s'élèveraient qu'à 80.000 piastres, mais la pénurie d'argent qui 
règne à Saïgon est telle qu'il n'a pas pu faire renouveler les crédits qui lui avaient été 
consentis.  

Cette défaillance a causé un vif émoi à Saïgon, car M. Walthausen est un gros 
travailleur qui connaît à fond son métier et a toujours vécu très modestement.  

[Début de fortune à Haïphong] 
Il a jadis fait fortune à Haïphong, où il avait amené l'Hôtel du Commerce à un haut 

degré de prospérité.  
Vice-président du Syndicat des hôteliers, M. Walthausen est très estimé à la colonie. 

Il est probable que ses créanciers vont lui demander de rester à la tête de son hôtel.  
————————— 

Annuaire général de l’Indochine, 1933, p. 303 : 
Hôtel de la Rotonde, Saïgon 
Walthausen. 
——————————— 

COCHINCHINE 
(L’Indochine : revue économique d’Extrême-Orient, janvier 1934) 

M. Walthausen, l'actif propriétaire de la Rotonde, qui était citoyen belge, vient 
d'obtenir la naturalisation française. Nous l'en félicitons.  

—————————————— 

SAIGON  
La dernière nuit de la Rotonde 

(L'Avenir du Tonkin, 9 juin 1934) 

Le Rotonde n’est plu, la Rotonde est morte. 
Une soixantaine de Saïgonnais ont, le nuit dernière, conduit le deuil de ce 

pittoresque coin de Saïgon qui disparaît.  
La cérémonie n’eut rien cependant de funèbre ; fleurs et couronnes étaient absentes 

et furent remplacées par des bouteilles de pétillant champagne.  
M. Walthausen, en personne, conduisit le deuil et, pour faire mieux regretter encore 

à ses fidèles la disparition de leur établissement favori, il leur servit le succulent dîner 
d’adieux suivant :  

Consommé Royal au porto  
Canapé de caviar au beurre frais  
Cornet de jambon Montpensier  

Côtelettes de mouton Maréchale 
Asperge en vinaigrette  

Dindonneau rôti à la broche 
aux perles du Périgord 

http://www.entreprises-coloniales.fr/inde-indochine/Haiphong-Hotel_Commerce.pdf


Salade de Dalat  
Fromages de France 

Marquise rose  
Tuiles et rouleaux  

Petits fours assortis 
Fruits frais 
Café Thé  

Afin que ses hôtes n'oublient pas leur aimable amphitryon et aient toujours en leur 
mémoire le visage souriant de leur hôte, le menu était orné d'une fine caricature du 
maître Pepino, dont l'ironie égale le coup de crayon, et représentant M. Walthausen en 
marchand de soupe.  

Après le dîner, la terrasse se remplit de Saïgonnais qui, pour la dernière fois, tinrent à 
trinquer à la Rotonde.  

Ce ne fut pas sans amertume que chacun évoqua ses souvenirs et se prit à regretter 
la disparition de la Rotonde.  

Le champagne aidant, la vieille gaieté française reprit ses droits et ce n'est qu’a 
quatre heures du matin que M. Walthausen dit adieu à son dernier client.  

Parmi les nombreux Saïgonnais qui vinrent, hier, pour la dernière fois, à la Rotonde 
nous avons pu noter : M. et Mme Cavillon, Me Cazenave, M. et Mme Moitessier, M. et 
Mme Lebey, MM. Marchesson et Faucon, Me Milhaud, M. Gaultier, Mme Hamel, 
M. Bouquet, M. et Mme Prêve, Me Dubreuih, M. et Mme Marlin, M. et Mme Girobami, 
MM. Baader, Petra, Ohl, Laurenchez, Schmitt, Dopriz, Coxon, etc., etc. 

Ce matin, les boys de la Rotonde sont occupés à ranger le matériel, l'argenterie 
avant le dernier coup de point.  

—————————————— 

SAIGON  
La Rotonde ressusciterait de ses cendres en octobre prochain 

(L'Avenir du Tonkin, 28 août 1934) 

Ce matin, a eu lieu la vente de la Rotonde. Me Desrioux tenait le marteau.  
Avant d'aller plus loin, nous pouvons assurer les Saïgonnais d'une bonne nouvelle : 

la Rotonde ressusciterait de ses cendres en octobre prochain après avoir modernisé son 
installation. Ainsi se termine au mieux une affaire qui eut mieux fait de ne jamais voir le 
jour.  

Hier, comme cela était à prévoir, le fonds de commerce n'a pas trouvé preneur sur la 
mise à prix globale de 15.000 piastres, comme annoncé par les affiches.  

Devant cette carence, une vente de détail eut lieu. 
Deux vacations ont été nécessaires, matin et soir, pour disperser l'important mobilier 

et le matériel. L’ensemble a donne 9.400 p. environ.  
——————————— 

Étude de Maître Emmanuel Fays, notaire à Saïgon, 97, rue Pellerin  
ADJUDICATION  

(L'Information d'Indochine, économique et financière, 23 février 1935) 

Au plus offrant et dernier enchérisseur :  
Des éléments incorporels d'un fonds de commerce de café-restaurant-hôtel connu 

sous la dénomination de « Grand-Hôtel de la Rotonde » le vendredi 8 mars 1935, à dix 
heures du matin  



En l'étude de maître Fays, notaire, sise à Saïgon, 97, rue Pellerin  
Désignation : 

Les éléments incorporels d'un fonds de commerce de café-restaurant-hôtel exploité à 
Saïgon, à l'angle de la rue Catinat et du quai Le-Myre-de-Vilers, connu sous la 
dénomination de « Grand-Hôtel de la Rotonde » et comprenant :  

L'enseigne, le nom commercial, la clientèle et l'achalandage, y attachés.  
Mise à prix  

Une piastre ci 1 p. 00  
Procédure :  

Cette vente a lieu :  
1°) Aux requête, poursuite et diligence de monsieur Camille Faucon, syndic définitif 

de la faillite A[rthur] Walthausen, propriétaire du fonds de commerce du « Grand-Hôtel 
de la Rotonde » ; 

2°) Et en exécution d'une ordonnance rendue sur requête par Monsieur le juge 
commissaire de ladite faillite, le vingt-sept octobre mil neuf cent trente-quatre.  

S'adresser pour tous renseignements à l'étude de maître Fays, dépositaire du cahier 
des charges.  

Le Courrier-L'Opinion, 21 février 1935.  
—————————————— 

SAIGON  
M. Christos est mort. 

(L'Avenir du Tonkin, 6 mars 1935) 

Nous disions, hier, à cette même place, qu'un léger mieux avait été constaté dans 
l'état de M. Christos, le sympathique gérant de la Rotonde.  

Hélas ! ce mieux apparent ne s'est pas maintenu et, hier soir, à 17 h 30, M. Christos 
rendait le dernier soupir.  

C’était une figure populaire que celle de Christos, tous les Saigonnais connaissaient 
son affabilité. Au temps où Saïgon était encore une ville joyeuse et où les noctambules 
se donnaient rendez-vous à la Rotonde pour souper, ils étaient sûrs de connaître 
l'excellent accueil de l'ami Christos.  

Un peu du vieux Saïgon qui disparaît.  
—————————————————————— 

DENIS FRÈRES RACHÈTE LA ROTONDE 

Étude de Me Emmanuel Fays, notaire à Saïgon, 97, rue Pellerin  
Vente de fonds de commerce  

(L'Information d'Indochine, économique et financière, 23 mars 1935) 

Suivant procès-verbal dressé par maître Fernand Fays, principal clerc assermenté 
substituant Me Emmanuel Fays, notaire à Saïgon, actuellement en congé, le huit mars 
mil neuf cent trente cinq,  

La Société Denis Frères d'Indochine, société anonyme au capital de deux millions cinq 
cent mille piastres ayant son siège à Saïgon, 4, rue Catinat, 4, s'est rendue 
adjudicataire.  

Des éléments incorporels d'un fonds de commerce de café restaurant-hôtel, exploité 
à Saïgon, à l'angle de la rue Catinat et du quai Le-Myre-de-Vilers, connu sous la 



dénomination de « Grand Hôtel de la Rotonde » et comprenant l'enseigne, le nom 
commercial, la clientèle et l'achalandage y attaché.  

Le tout dépendant de la faillite de Monsieur A. Walthausen, propriétaire dudit fonds 
de commerce dénommé « Grand Hôtel de la Rotonde ».  

Domicile est élu pour les oppositions à Saïgon au siège social de la Société Denis 
Frères d'Indochine sis 4, rue Catinat.  

Les créanciers du vendeur devront, pour conserver leurs droits, former opposition au 
paiement du prix entre les mains de l'acquéreur au domicile sus indiqué dans les dix 
jours de l'insertion qui renouvellera la produite conformément au décret du 21 
décembre 1933 promulgué par arrête du 18 août 1931,  

Pour première insertion,  
Fernand FAYS  

PPal clerc assermenté  
de Me E. FAYS, notaire à Saïgon.  

Le Courrier-L'Opinion du 20 mars 1935.  

—————————————————————— 

Walthausen devient gérant du Cercle-Mess des sous-officiers 

—————— 

SAIGON  
(L'Avenir du Tonkin, 17 juillet 1935) 

Décès — M Walthausen, gérant du Cercle-Mess des sous-officiers, a la profonde 
douleur de faire part à ses amis et connaissances du décès de son collaborateur, 
M. Maurice Le Diraison, enlevé à la fleur de l'âge, après une courte maladie, à l'hôpital 
Grall.  

En cette douloureuse circonstance, nous adressons à M. Walthausen et à tous ceux 
que ce deuil frappe nos condoléances les plus émues.  

—————— 

puis directeur des Caves algériennes, bd Charner : 

—————————————— 

Par la suite, la Rotonde désigne la terrasse de l'hôtel Majestic.  
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